
330 Mot du conseil 

Résiste, prouve que tu existes ! 
 
Cet air de France Gall me trotte dans 
la tête  écrivant ce mot du 
conseil…C’est aussi un appel pour 
nous franciscains séculiers à vivre 
notre spiritualité dans la vie de tous 
les jours. Oui c’est aussi être en 
résistance que d’accepter d’être dans 
notre réalité du 21ème siècle. Résister 
à l’humeur du moment, plus souvent 
grise qu’ensoleillée, à la vague de 
nouvelles catastrophiques, à une 
planète qui se détériore à grande 
vitesse, à une surconsommation 
effrénée, à une entraide fraternelle 
pas toujours évidente.   
 
Il nous reste deux solutions face à un 
constat aussi noir, soit  pleurer avec 
les pleureurs, soit se donner les 
moyens à notre petite échelle de faire 
avancer autour de nous un monde 
plus juste et plus fraternel. Depuis 
bientôt six ans en circulant à travers 
la France, dans le cadre de mon 
service au conseil national  j’ai 
rencontré des franciscains heureux 
de vivre, au service de leurs frères 
dans leur vie quotidienne. Soyons 
ces graines de fraternité, et osons 
poser des actes « extra ordinaires » 
pour nos contemporains. Tout le 
monde n’est pas appelé à être un 
Jean Moulin ou un Nelson Mandela. 
Je pense à cette personne qui me dit, 
« on ne prendra plus l’avion, et nous 
sommes bien conscients que cela va 
limiter nos choix de vacances  »,  ou 
à cette autre « je choisis de placer 
mes économies sur un compte 
solidaire qui ne rapporte pas autant 
que d’autres, mais où je sais que  

 
l’argent sera utilisé à de bonnes 
fins »… Nous ne sommes pas 
seuls, des courants alternatifs se 
lèvent, soyons présents à ces 
jaillissements qui sont demain. 
Ces derniers mois les plus jeunes 
entament  la relève ; les 
manifestations pour le climat des 
jeunes « Fridays for future » 
marquent un tournant ; comme 
l’écrit Samuel Grzybowski, 
fondateur de l’association 
Coexister « celles et ceux qui 
devraient être encore vivants en 
2070 ont rendez-vous dans le 
monde entier pour faire plier celles 
et ceux qui devraient être morts 
depuis longtemps ».  
 
Cette fraternité, je suis heureuse 
de voir qu’elle se développe à 
travers la France entre les régions. 
Plusieurs d’entre vous nous ont dit 
la joie de pouvoir agir entre 
fraternités voisines. Les régions du 
grand Sud-Ouest, connectées de 
manière ponctuelle par Skype 
depuis quelques temps, se 
rencontrent maintenant plus 
régulièrement pour des synergies 
en terme de formation ; le grand 
Ouest  s’est réuni début Avril au 
sanctuaire marial  de Pontmain 
(près de Laval) pour vivre 
ensemble un temps franciscain  
fraternel  de rencontre autour de la 
figure de Marie dans notre 
spiritualité ; les trois régions d’Ile 
de France collaborent dans la 
préparation à l’engagement, et 
vont accueillir en 2020 le chapitre 
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national ensemble.  La mise en place 
des formations « En chemin » à 
Lourdes, Reims, Viviers et Angers est 
aussi une opportunité d’évènements 
interrégionaux. Les premières 
rencontres, ont montré non 
seulement la joie d’une formation 
appréciée, mais aussi de 
découvertes fraternelles entre voisins 
régionaux. Des équipes se mettent 
en route pour organiser, espérons 
qu’elles ne resteront pas lettre morte. 
Que ces collaborations fraternelles 
ne soient pas considérées que 
comme une solution de secours 
d’effectifs plus faibles mais plutôt des 
occasions de vivre à plus grande 
échelle une rencontre fraternelle et 
nourrissante qui permet à chacun de 
rentrer plus fort dans son identité 
franciscaine Nous le savons un 
chrétien isolé est un chrétien en 
danger, un franciscain isolé le sera 
d’autant plus. 
 
Résister à la peur de l’engagement, 
c’est se donner l’occasion d’aller plus 
loin dans son propre chemin, de 
découvrir des horizons auxquels on 
n’aurait jamais pensé. Aujourd’hui le 
conseil national appelle ses 
successeurs, le comité de rédaction 
d’Arbre prépare la relève, et croyez-
moi ces résistances devant un 
nouveau service au sein de la 
fraternité existent, comme pour vous 
dans vos régions et fraternités 
locales.  
 
En cherchant comment vous inviter 
avant l’été, et bien après Pâques et le 
Carême à nous mettre en route, à 
nous mettre en résistance… aussi 
contre nous-mêmes quelquefois qui 

pouvons être des moteurs 
négatifs, j’ai choisi de vous 
partager ce texte :  
 
Fais le jeûne de juger les autres 
Découvre le Christ qui vit en eux ! 
 
Fais le jeûne de paroles blessantes 
Remplis-toi des mots qui guérissent 
 
Fais le jeûne du mécontentement  
Remplis-toi de gratitude 
 
Fais le jeûne de colères 
Remplis-toi de patience 
 
Fais le jeûne du pessimisme  
Rappelle-toi de l’espérance 
 
Fais le jeune des soucis  
Remplis-toi de la confiance 
 
Fais le jeûne de te plaindre  
Remplis-toi de goûter les merveilles 
de la vie 
 
Fais le jeûne de l’amertume  
Remplis-toi de pardon  
 
Fais le jeûne de te donner trop 
d’importance 
Remplis-toi de compassion pour les 
autres 
 
Et ton jeûne sera agréable à Dieu 
Tu seras comblé de sa miséricorde 
  

(Conférence Internationale Catholique du 
Guidisme) :  

 

 
 

Pour le Conseil National 
Claire Dechenaux 

 


